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L’IST-C concourt à l’amélioration de la
préparation opérationnelle 
Une évaluation de ces nouvelles méthodes
est conduite à l’EAI sous mandat de l’EMAT
depuis le mois de janvier 2003. Les pre-
mières conclusions sont claires :
- aujourd’hui, l’instruction technique com-

portementale et la gestuelle avec arme,
telles que développées dans l’IST-C, peu-
vent être enseignées intégralement,

- la mise en pratique au champ de tir peut
se faire au moins en partie, moyennant
l’observation des règlements et des
régimes particuliers de champs de tir en
vigueur,

- le volume consacré à cet enseignement
ne devrait pas excéder celui consacré à
l’IST “classique”. La plupart des séances
actuelles seront simplement traduites en
“langage IST-C”.

Cette nouvelle approche pédagogique du
tir vise à sensibiliser le combattant à l’utili-
sation judicieuse de son arme, en l’habi-
tuant à vivre avec en permanence, dans un
contexte opérationnel comme à l’entraîne-

ment. La pédagogie appliquée place le
tireur en situation réelle et le pousse à
approfondir les savoir-faire individuels et
les techniques de combat.
Nécessaire à l’acquisition de réflexes, la pra-
tique intensive du drill développe une plus
grande confiance et une maîtrise de cha-
cun dans l’utilisation d’une arme, amélio-
rant ainsi les performances du tireur, tout
en garantissant une sécurité accrue de son
environnement.
L’introduction de l’IST-C est une nécessité
pour une infanterie, confrontée en OPEX à
des situations complexes allant du simple
contrôle de zone à l’engagement de haute
intensité en passant par le contrôle de
foules, et caetera.

La Montée en puissance
de l’IST-C en France
L’instruction du tir, pratiquée depuis les
années 60 selon la “méthode Montauban”,
devrait ainsi connaître une évolution
majeure, par l’introduction de l’IST-C en
France.

Avec la professionnalisation et l’augmentation des déploiements opérationnels, il
s’est avéré nécessaire de repenser certaines habitudes de l’instruction et de faire évo-
luer le tir “classique”, encore très marqué par les pratiques de l’armée de conscription.
Les réflexions conduites dans l’armée française et certaines armées étrangères pous-
sent à une évolution profonde de la pratique du tir opérationnel, au travers de nou-
veaux modules de formation.

Marksmanship training
for combat (IST-C):

a new marksmanship pedagogy 
which complies with the training

of professional soldiers

The fully professional Army and the increasing
number of operational commitments  made it
necessary to rethink some training habits and to
further develop the “classical “ marksmanship
training which is still deeply marked by the prac-
tice of the conscription era. The reflections
conducted in the French Army and in some forei-
gn armies lead, through the introduction of new
training modules, to a far ranging change of the
shooting practice in operational conditions.
IST-C contributes to the combat readiness.
An evaluation of these new methods has been
conducted at the School of Infantry in complian-
ce with an order issued by the GS in January
2003. The first conclusions are clear;
- the behaviour technical training and the hand-
ling of weapons as developed in the IST-C can be
entirely taught,
- shooting practice on the shooting range can be
at least partly conducted, as long as the general
regulations and the shooting ranges specific
rules are complied with,
- the time devoted to this training should not
exceed the time devoted to “classical “ 
training. Most of the current training sessions will
be merely translated in so called
“IST-C language”.
This new approach of marksmanship training
aims at giving each combatant an enhanced
awareness
of the appropriate use of his weapon and to this

effect accustoms him to live permanently with
his weapon during either operations or training.
The employed pedagogy places the soldier in
real situations and encourages him to improve
his individuals techniques and combat drills.
The intensive use of drills is paramount for the
development of reflexes, fosters a great self confi-
dence and a good self control in the operation of
weapons, thus improving the shooting perfor-
mance of the soldier and securing a higher safe-
ty level for his environment. The introduction of
the IST-C is necessary for an infantry which has
to cope, during operational commitments, with
complex situations ranging from a mere area
control to high intensity operations through
mob control and so on
The IST-C build up in France.
The introduction of IST-C in France should  dee-
ply change the marksmanship training which
has been conducted along the lines of the
“Montauban” method ever since the sixties. In the
end, the aim is to integrate in marksmanship and
in tactical training a simple, unique and combat
drill-oriented body behaviour.
The School of Infantry is designated as expert
centre for IST-C training throughout the Army.
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La refonte en cours des TTA 203 et 207 prend d’ores et déjà en compte les modifications
nécessaires pour  permettre la pratique de l’IST-C. L’INF 202 sera également  modifié en
2005, afin de l’enrichir par la description de techniques particulières de tir adaptées au
combat du fantassin.
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L’Instruction Sur le Tir de Combat (IST-C)

A terme, l’objectif consiste à appliquer dans
l’instruction technique du tir et l’enseigne-
ment tactique une gestuelle simple, unique
et tournée vers les savoir-faire de combat.
L’EAI devient le centre d’expertise dans
l’enseignement des techniques de tir de
combat pour l’armée de terre.
Plusieurs stages de formation de moni-
teurs et d’instructeurs ont déjà eu lieu, en
liaison avec le CNEC et des instructeurs de
l’armée suisse qui pratiquent ces tech-
niques depuis plusieurs années.
Un module d’initiation a également été
inséré dans la formation des stagiaires
depuis le mois de janvier 2004. Les séances
se limitent à l’acquisition d’un comporte-
ment et d’une gestuelle uniques et forma-
tés, intégrant et approfondissant les fonda-
mentaux du tir. Un document d’instruction
est également en cours d’élaboration. Il
servira de base pour toutes les séances
d’initiation à cette méthode.
Jusqu’en 2005/2006, l’infanterie devrait
servir de laboratoire afin d’expérimenter et
d’adapter cette méthode aux besoins opé-
rationnels.

Le groupe de montée en puissance du
CENZUB travaille également à l’introduc-
tion de ces techniques.
L’instruction qui sera dispensée à partir de
2006 au CENZUB de Sissonne s’inspire lar-
gement des techniques et des principes de
l’IST-C. Le groupe de montée en puissance
CENZUB s’attache en conséquence à adap-
ter les moyens d’instruction et la régle-
mentation à sa pratique.
La mise en œuvre intégrale du concept au
champ de tir n’est toutefois pas encore
possible. Elle reste liée à l’adaptation de la
réglementation et de l’infrastructure :
• Aujourd’hui, les risques de ricochets au

FAMAS imposent une distance minimum
de 25 m par rapport à la butte de tir et
l’existence d’un revêtement adapté dans
la zone de foulée(1). Des études sont
conduites pour rapprocher les tireurs
des cibles jusqu’à une distance de 5
mètres. Certains tirs en mouvement
nécessiteront également un aménage-
ment des champs de tir.

• Certaines dispositions de sécurité au
niveau de l’arme sont également en
cours de redéfinition.

Néanmoins, une volonté commune au sein
de l’armée de terre autorise un certain
optimisme. Des éléments de solutions
concrets sont déjà proposés par les orga-
nismes compétents participant à l’étude.
En conclusion
Cette méthode s’appuie sur une pédago-
gie mettant en situation réelle le tireur.
Conjuguant efficacité et sécurité, elle facili-
te la communion entre le tireur et son
arme, tout en garantissant le réalisme et la
cohérence entre l’instruction technique du
tir et l’enseignement tactique.
La rigueur de cette instruction participera
sans nul doute à l’amélioration de la prépa-
ration opérationnelle des unités d’infanterie.

LCL GÉRARD DUFFIEUX
DEP DE L’EAI

(1)zone de foulée : zone comprise
entre le pas de tir et la zone des cibles

Many instructor training courses have already

been organized with the support of the National

Commando Training Centre (CNEC) and instruc-

tors of the Swiss Army which has been practicing

these techniques for many years.

An initiation module has equally been introdu-

ced in the training of all course participants since

January 2004.The training sessions are limited to

the acquisition of a unique and standardized

body behaviour, which integrates and develops

shooting fundamentals. The School of Infantry is

equally developing a training document. It will

be the base of all training sessions for the initia-

tion to this method. The Infantry should experi-

ment and adapt this method to operational

requirements till 2005/06.

The Build up Group of the MOUT Training Centre

(CENZUB) is equally working to incorporate

these techniques.

The training which will be conducted at the CEN-

ZUB in Sissonne from 2006 on relies largely on

the techniques and principles of IST-C. The CEN-

ZUB build up group strives therefore to adapt the

training assets and the regulations to its practice.

The full implementation of the concept on shoo-

ting ranges is however not possible yet. It

depends on the adaptation of the regulations

and of the infrastructure:

- The ricochet risks when shooting with the

FAMAS require a minimum distance of 25 m to

the butts and an adapted soil between the firing

line and the butts. Ongoing studies aim at brin-

ging the shooters as closer as 5 m to the targets.

Some shooting on the move will equally require

a different layout of our shooting ranges.

- Some safety dispositions at weapon level have

to be redesigned too.

- Nevertheless a common will throughout the

Army allows some optimism. Practical solutions

have already been proposed by the competent

bodies which participate in the study.

To conclude, this method relies on a pedagogy

which confronts the soldier with real situations. It

associates effectiveness and safety , facilitates

the relation between the shooter and his wea-

pon and warrants the coherence between the

marksmanship training and the tactical drills.

The rigorous aspect of this training will certainly

play its part in the improvement of the combat

readiness of infantry units.

We just have to admit that IST-C can only be

introduced step by step, conducted by qualified

instructors and adapted to our Army, and must

allow the necessary  progressive change of men-

tality. It is the price to pay to successfully meet

this exciting challenge.

The current upgrade of the TTA 203 and 207

regulations already integrates the necessary

changes to conduct IST-C training. The INF 202

will equally be modified in 2005 to include the

description of specific infantry combat  shooting

techniques.
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